
 

 

Balade des 

Temps : 2h environ 
Accessibilité : chemins enherbés 

 
 Vous démarrez votre voyage  

par la longue allée sous les chênes.  
Esquelbecq tire son nom des chênes : “Esquelbecq signifie la rivière 
aux glands”. A votre droite une haie d’aubépines qui fut plantée par 
les enfants des écoles publique et privée en 2015. 

 
 
 Tournez à gauche, vous êtes dans un lotissement privé où les habitants entretiennent 

eux-mêmes les espaces naturels. Vous remarquerez des souches d’arbres taillées en croix 
ou en quadrillage sur votre droite où des champignons sont en train de naître. C’est une 
façon écologique de dessoucher. 

 
 
 Sur votre droite, rue Passe par ici, vous remarquerez des 
arbres têtards : saules et “peupliers tremble”. On “tétarise” 

pour faire du bois de clôture ou d’allumage. Dans les saules           
têtards vit le Saultain, lutin du saule et auxiliaire des sorcières. 
Durant la semaine précédant la fête des morts, les enfants             
promènent des lanternes pour empêcher les sorcières de sortir 
pour le sabbat et manger le soleil. Ce qui nous plongerait dans la 
nuit éternelle! 
 

Départ  : parking de la Chênaie, rue des Chênes 



 

 

 
Retournez dans le parc de la Chênaie et empruntez l’allée des chênes. Ces chênes 

sont plus vieux que vous, plus de 100 ans ! Longez l’Yser (le trait d’acier en flamand) et 
arrivez au plus vieux chêne de la commune, il aurait connu le roi Louis XIV!  
Il a fallu 300 ans pour qu’il atteigne cette taille et il faudrait 1 heure pour l’abattre.  
Sur le chemin de nombreuses plantes à manger comme l’ortie,  
le lierre terrestre ou l’oseille sauvage. 

Passez le pont et tentez de voir la 
Marie Groëtte qui attire les enfants 
imprudents dans l’eau et les noie. 

Arrêtez-vous devant les saules pleureurs.  
Avant de mourir, le Christ demanda à son père de le   
 mener dans un jardin magnifique et Dieu le déposa 
      en Flandre.  
    Jésus se mit à pleurer et l’arbre le couvrit de  
                   ses branches pour lui accorder un peu  
                     d’intimité. Lorsque le Christ repartit,  
   les feuilles gardèrent la forme des larmes. 

 
   Revenez sur la place ; trois chênes vous évoquent le nom d’Esquelbecq.  
Continuez tout droit, puis dirigez vous à gauche.  

 
 
Au feu, tournez à gauche puis passez entre les piliers d’entrée  

de la mairie et rendez-vous devant cette maison  

bourgeoise du XIX siècle.  

Passez l’allée des chênes. Certains sont vieux mais  

très droits, d’autres sont beaucoup plus jeunes.  

Nous replantons des chênes pour de multiples  

occasions, notamment lors de “l’Arbre des Naissances”  

(planté chaque année pour célébrer les naissances dans la commune). 

Sur votre droite, un verger de maraude est composé  

de variétés fruitières anciennes. 

Prenez à droite, la rue de Pitgam, commune où le diable a 
perdu un  pari et séjourne au fond de la mare au centre du 

village. Tournez à gauche dans la rue des Anciens Combat-
tants, empruntez la ruelle du fond puis prenez à droite rue de 
la gare d’où vous apercevrez le bois du château et le pin de 
l’école Saint Joseph. 



 

 

Voici le cimetière  
anglais, un jardin  
du souvenir. 
Traversez la rue de la 
gare et prenez en face la 
Somme Straete puis à 
droite pour arriver au 
square de la  Vallée de 
l’Yser. 

Contournez la mairie pour vous retrouver 
près des parcs à poules et voir l’arrière de la 
maison de maître avec son perron.  

Passez devant les ruches et le square des 
Anciens Combattants. 
La ferme devait pouvoir vivre sur ses 
propres ressources. Vous longez les parcs 
à chèvres, moutons et volailles. 
Tournez à gauche pour emprunter la rue 
du Souvenir. 

Arrivez au square, faites une pause. Au stop, prenez à gauche rue du 5 septembre 
1944. Puis longez le stade et au  
carrefour, empruntez en face la Geete Straete 
 
Continuez tout droit pour rejoindre l’étang communal qui est  
entouré lui aussi d’arbres et de haies plantés il y a moins de 20 ans.  

Continuez sur la rue de Bergues ; vous êtes de nouveau 
sur la place, asseyez vous sous les chênes. 

A droite, rejoignez le clos de l’Etang puis suivez le fléchage qui vous 
amènera à l’arrière de la maison de retraite, pour sortir dans la rue 
de Bergues. A cet endroit, l'arbre lyre est un pin franc originaire du 
sud-ouest d'où était originaire Alphonse Bergerot ; maire                       
d'Esquelbecq pendant 56 ans. Il en fit planter plusieurs notamment 
au château où il en reste un de la même espèce. Il fut élu arbre de 
l’année en 2017. Une légende raconte qu’il s’agit de deux instituteurs 
qu’on a voulu séparer et qui décidèrent de rester ensemble.  
D’un côté il y a une femme avec son ventre gonflé par la maternité ; 
de l’autre, un homme. La légende raconte aussi que la charrette du 
déménagement est restée sur le trottoir durant 7 ans. Elle disparut 
un matin, certainement volée par des malandrins ...  



 

 

la Gare ESQUELBECQ 

19 kms 

58 kms 

25 kms 

Village au cœur de la Flandre,  

À 10 mn de Bergues et de Cassel 
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D'avril à fin octobre :  
Du mardi au samedi de 10h à 12h et de 15h à 18h  

De mai à mi-septembre :  
Ouverture les Dimanches et jours fériés  

(sauf 1er mai) de 10h à 12h et de 15h à 18h  
Du 1er novembre au 28 février inclus :  

Samedi de 10h à 12h et de 14h à 17h 
Fermé les autres jours de la semaine  


